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 1.
 

 1.1.
 

1.1.1. Introduction 
 

La zone dô®tude est localis®e au centre du Bassin Parisien. 

 

Carte 1 : Géologie simplifiée du bassin de Paris au 1/1 000 000ème ï  Légende : Etoile bordeau / 
localisation du site dô®tude (source : 6ème éd., 1996) 

 

Ce bassin est constitu® dôun empilement de couches de roches s®dimentaires alternativement 

meubles et dures se relevant vers la périphérie et donnant des formes structurales de type cuesta.  

Les roches sédimentaires sont disposées en auréoles concentriques et empilées les unes sur les 

autres comme des « assiettes ». Elles sont ordonnées selon leur âge : des plus récentes au centre 

aux plus anciennes en périphérie. Elles reposent en profondeur sur des roches essentiellement 

granitiques, désignées sous le terme de socle, dont elles constituent la couverture.  

 

Ĕ Ainsi, le territoire de Rouville  est localisé dans la partie nord  du Bassin Parisien, 
présentant des roches (ou faciès) r®centes datant de lõEoc¯ne moyen. 
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Carte 2 : Géologie du territoire communal de Rouville   
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Figure 1 : Coupe schématique du Bassin Parisien entre le Massif Armoricain et la plaine d'Alsace  
d'après Cavelier, Mégnien, Pomerol et Rat (1980) 

 

1.1.2. Formations et composantes géologiques 
 

Formations géologiques 

 

Aux Eres secondaire et tertiaire (-245 / -65 Ma / 2 Ma) 

A la fin de lôEre secondaire, la r®gion parisienne est ¨ nouveau ®merg®e et la surface de la craie est 

soumise à une érosion intense. Il faut attendre le Montien (61,7 Ma), ¨ lôEre tertiaire, pour voir la 

première transgression, en provenance du nord-ouest. Ensuite, se succèdent des ®pisodes dô®rosion, 

fluvio-lacustre et marin. 

Cela se traduit sur le territoire par le dépôt des roches du tertiaire : 

ÁÁ  e5d-c ï Lutétien supérieur ï inferieur, indifférencié. Calcaire à Milioles
1
 ; tendre de 

couleur jaune cr¯me et calcaire jaun©tre fin, tendre ¨ lôextraction, durcissant ¨ lôair. Ce dernier 
était autrefois exploité sous le nom de Banc Saint-Leu. Dôune ®paisseur de 4 ¨ 5 m¯tres ;  
 

ÁÁ  e6c-a ï Bartonien inférieur ï Sables et gr¯s de Beauchamp, sables dôAuvers 
indifférenciés. Sables blancs à jaunâtres en mélange avec des sables jainâtres grossiers 
renfermant des galets noirs de silex. Cette strate est épaisse de 5 à 30 m ; 
  

ÁÁ  e6a ï Bartonien inférieur ï Sables de Beauchamp. Dôune puissance estim®e de 20 ¨ 30 m 
ces sables sont quartzeux fins, blancs ou jaunâtres. Ces sables peuvent être contaminés en 
surface par des dépôts quaternaires dans le cas ils ne sont pas protégés par des calcaires. A 
forte teneur en silice et bien classés, ces sables sont très exploités pour la verrerie, la 
fonderie et lôindustrie des silicones ;  
 

ÁÁ  e6b ï Bartonien moyen (Marinésien) ï Marno calcaire de Saint-Ouen. Epaisse de 15 à 
20 m cette couche présente une alternance de marne, blanc ï grisâtre à beige clair, avec des 
bancs calcaires compacts.  

 

A lôEre Quaternaire (à partir de 2 Ma) 

Au Quaternaire, après le retrait définitif de la mer, le bassin est soumis à des mouvements 

épirogéniques et à des changements de climat (épisodes froids). Les structures géomorphologiques 

vont se dégager et le réseau hydrographique se creuser.   

Cela se traduit sur le territoire par le dépôt des roches suivantes : 

                                                      
1
 Miliole : groupe de foraminifères plurioculaires ayant un squelette calcaire et chitineux imperforé   
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ÁÁ  
Ἐἡ

Ἥ Ἢ
 ï Limons sableux. Plateaux marinésiens surmontés de limons contaminés en sables sur 

une ®paisseur de moins dôun m¯tre.  
 

ÁÁ  
ἘἜ

Ἥ
 ï Limons des plateaux. La surface structurale du Valois est recouverte par un manteau 

limoneux lîssique très étendu. La puissance de cette couche peut atteindre 6 m dô®paisseur 
à proximité de Villeneuve-sur-Verberie, au nord de Rouville. Ces limons constituent les terres 
fortes de la Picardie qui nécessitent des amendements calcaires (marnage).   
 

Ĕ Une partie est du territoire marquée pa r la présence de Limons sableux 
reposant sur un plateau marinésien.   

Ĕ Une partie ouest  constitu®e de sables et de calcaires de lõ®oc¯ne moyen.  

 

Eléments tectoniques 

Au niveau régional, l'ensemble des assises suit un pendage du nord-est vers le sud-ouest, en 

direction du centre du bassin parisien. Ces assises sôapprofondissent du nord au sud et sont 

localement affectées par des rides synclinales et anticlinales dont le synclinal de lôOise et de 

lôAutomne, celui de lôAunette ou encore lôanticlinale du mont Pagnotte.  

Le territoire est constitué par un large plateau lîssique, surmontant des calcaires grossiers du 

Lut®tien, diss®qu® par un r®seau hydrographique digit®, dont lôAutomne au nord et lôOurcq ¨ lôest. Ce 

plateau est coiffée de buttes témoins sableuses comme celle de Villers-Cotterêts.  
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1.2.1. Introduction 
 

Le sol est le r®sultat de lôalt®ration (p®dogen¯se) de la roche initiale, de lôaction des climats, des 

activités biologiques et humaines. Il intervient dans les cycles naturels (cycle de lôeau, etc.) mais aussi 

dans les processus économiques (production agricole, etc.). De ces qualités dépendent différentes 

fonctions : lôutilisation du stock dôeau et dô®l®ments nutritifs, ses capacit®s dô®puration et de r®tention, 

la protection de la ressource en eau, les richesses faunistiques et floristiques, etc. 

 

1.2.2. Sur le territoire de Rouville    
 

Les sols du territoire vont présenter des caractéristiques variées en adéquation avec le substrat et la 

topographie :  

ÁÁ  Les sols situés sur des limons des plateaux. Les formations superficielles recouvrent de 
manière continue le plateau Bartonien, produisant ainsi un paysage monotone et faiblement 
ondulé. Aussi, en adéquation avec les caractéristiques meubles des matériaux et la stabilité 
du relief, un sol assez évolué pourra être observé : sol brun lessivé et sol lessivé, sol lessivé 
dégradé à pseudogley et sol lessivé podzolique ;  

 

ÁÁ  Les sols formés sur des roches calcaires, localement le Marinésien. Ces roches 
affleurent dans un paysage vallonné sur des pentes modérées. La faible perméabilité du 
matériau et la stabilité des versants permettent une évolution du sol modérée : sol brun 
calcaire et brun calcaire vertique, sol brun eutrophe et brun vertique ;  

 

ÁÁ  Les sols sur sables. Compte tenu du faible relief, ces sols sur sables correspondent à une 
mosaïque de sols désaturés : sol brun oligotrophe, sol brun ocreux à faiblement podzolique et 
sol podzolique.  

 

Ĕ Le territoire communal de Rouville  pr®sente ¨ lõest des sols évolués, de type 
sols brun s lessivés, favorables à la mise en culture .  

Ĕ A lõouest  les sols sont moins évolués  : sols bruns calcaires ou sols bruns 
oligotrophes.  
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Carte 3 : Réseau hydrographique présent sur le territoire de Rouville
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Carte 4 : Localisation des grands bassins versants nationaux ï Légende : Etoile bleue / Localisation 
de la zone dôimplantation du projet (source : eau-seine-normandie.fr, 2015)  

 

La commune de Rouville se localise au sein du bassin versant Seine-Normandie.  

1.3.1. Contexte réglementaire 
 

La loi sur l'eau de 1992 consacre l'eau comme "patrimoine commun de la nation". Elle instaure deux 

outils pour la gestion de l'eau : le Schéma Directeur d'Aménagement et de Gestion des Eaux 

(SDAGE) et sa déclinaison locale, le Schéma d'Aménagement et de Gestion des Eaux (SAGE). 

Lôensemble des SDAGE ont fait lôobjet dôune premi¯re r®vision. Cette deuxième version élaborée pour 

la période 2016 - 2021 permet dôadopter les nouveaux projets dôorientation strat®gique de gestion des 

eaux, en cohérence avec les premiers engagements du Grenelle de lôEnvironnement.  

SDAGE du bassin de la Seine et des cours dôeau c¹tiers normands  

Le SDAGE du bassin de la Seine et des cours dôeau c¹tiers normands a été approuvé le 1
er

 décembre 

2015. Ce document remplace le SDAGE approuvé en 2009 et fixe de nouveaux objectifs à atteindre 

pour la période 2016-2021. Toutefois, le tribunal administratif de Paris a annulé le schéma directeur 

d'aménagement et de gestion des eaux 2016-2021 ainsi le SDAGE 2010-2015 est réglementairement 

en vigueur.  

Remarque : Le recours contre le SDAGE a ®t® port® par des chambres dôagriculture et f®d®rations du 

syndicat FNSEA qui contestaient 44 des 191 dispositions arrêtées par ce document de 

programmation, se plaignant notamment d'un excès de contraintes sur l'agriculture. Le tribunal a 

annulé le schéma considérant que l'autorité environnementale l'ayant validé n'était pas indépendante 

de l'Etat. Aussi, ceci ne remet pas en question les objectifs de qualité et de quantité des eaux 

superficielles et sous-terraines fix®s au sein de ce document. Lôanalyse propos®e dans cette ®tude 

repose donc sur le SDAGE 2015-2021.  

Il compte 44 orientations et 191 dispositions, organisées autour des grands défis suivants : 

ÁÁ  La diminution des pollutions ponctuelles, 

ÁÁ  La diminution des pollutions diffuses, 

ÁÁ  La protection de la mer et du littoral, 

ÁÁ  La restauration des milieux aquatiques, 

ÁÁ  La protection des captages pour lôalimentation en eau potable, 

ÁÁ  La pr®vention du risque dôinondation.  



Etat initial de lôenvironnement ï Territoire communal de ROUVILLE (60) p. 014 

 

Carte 5 : Localisation des masses dôeau superficielles et souterraines   
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SAGE de lôAutomne  

Le territoire de Rouville se localise au sein du bassin versant de lôAutomne.  

Suite à sa révision, le SAGE du bassin versant de lôAutomne a ®t® approuv® par arr°t® pr®fectoral le 

10 mars 2016.  

Le Plan dôAm®nagement et de Gestion Durable de ce sch®ma comprend 71 dispositions dont le but 

est lôam®lioration de la qualit® de lôeau et des milieux aquatiques, regroup®es en 5 enjeux :  

 Enjeu 1 : maîtriser les prélèvements pour garantir un bon état quantitatif des ressources Á

souterraines et de surface ; 

 Enjeu 2 : poursuivre la reconquête de la qualité des eaux de surface et préserver la qualité Á

des eaux souterraines ; 

 Enjeu 3 : développer et pr®server le potentiel ®cologique fort du bassin versant de lôAutomne Á

et des milieux associés ; 

 Enjeu 4 : ma´triser les risques dôinondation et de coul®es de boue pour assurer la s®curit® des Á

personnes et limiter les transferts de polluants aux cours dôeau ; 

 Enjeu 5 : mettre en îuvre le SAGE pour atteindre les objectifs des 4 enjeux pr®c®dents. Á

 

1.3.2. Masses dôeau superficielle 
 

Aucun cours dôeau nôest relev® sur le territoire communal de Rouville quôil soit permanent ou 
temporaire.  
 
La rivière de lôAutomne est une rivière de direction est ï ouest qui vient affluer avec lôOise sur le 
territoire communal de Verberie. La rivi¯re de lôAutomne est ainsi aliment®e par des cours dôeau 
orientés nord ï sud, dont la Rivière Sainte-Marie qui prend sa source sur la commune dôAuger-Saint-
Vincent, ¨ lôouest de Rouville à 4,5 km du bourg.  
 
Une station hydrologique est recensée à 6,9 km au nord du bourg, la station « Sainte-Marie à 
Glaignes ».  
 

 Janv. Fév.  Mars Avr. Mai Juin Juil. Août Sept. Oct. Nov. Déc. Année 

Débit (m
3
/s) 0.74 0.74 0.78 0.78 0.75 0.68 0.61 0.58 0.60 0.64 0.68 0.71 0.69 

Tableau 1 : Données quantitatives de la rivière de Sainte-Marie, au niveau de la Station de Glaignes 
entre 1987 et 2017 (source : Eaufrance, 2017) 

 
Le débit moyen de la rivière Sainte-Marie est de 0,69 m

3
/s. Ce qui représente un débit relativement 

faible. A titre de comparaison lôAutomne dans laquelle elle se jette pr®sente un d®bit moyen de 
2,02 m

3
/s au niveau de la commune de Saintines, entre 1968 et 2017.  

LôOise, au niveau de Pont-Sainte-Maxence, entre 1960 et 2008, présente un débit moyen de 109 
m

3
/s.  

 

Code de la 
masse 
dôeau 

Nom de la 
masse dôeau 

Bon état 
chimique 

avec 
ubiquistes 

Bon état 
chimique 

hors 
ubiquiste 

Justification de 
dérogation 

Bon état 
écologique 

Causes 
dérogations 

FRHR217B 

le Ru de 
Sainte Marie 
de sa source 
au confluent 
de l'Automne 

(exclu) 

2027 2015 

Hydrocarbures 
Aromatiques 
Polycycliques 

(HAP) 

2015  

FRHR217A 

L'Automne de 
sa source au 
confluent de 
l'Oise (exclu) 

2027 2015 

Hydrocarbures 
Aromatiques 
Polycycliques 

(HAP) 

2027 
Nutriments, 

hydrobiologie  



Etat initial de lôenvironnement ï Territoire communal de ROUVILLE (60) p. 016 

Tableau 2 : Données qualitatives de la rivière de Sainte-Marie et de lôAutomne  
 (source : SDAGE Seine et cours dôeau c¹tiers normands 2016-2021, 2017) 

Le bon état écologique de la rivière de la rivière Sainte-Marie a été atteint en 2015. Celui de lôAutomne 

est reporté à 2027 en raison dôune trop forte concentration en nutriments et de son hydrobiologie.  

Les bons états chimiques des rivières Sainte-Marie et de lôAutomne ont été atteints en 2015, dans le 

cas où les substances ubiquistes ne sont pas considérées. Ces substances correspondes à des 

polluants présents partout et ne relevant pas de la politique de lôeau. Dans le cas où ces substances 

sont prises en compte, le bon état chimique de la rivière Sainte-Marie et de lôAutomne sont reportés à 

2027, en raison de la pr®sence dôHydrocarbures Aromatiques Polycycliques (HAP).  

Les co¾ts g®n®r®s par les travaux n®cessaires ¨ lôatteinte des objectifs de bon état écologique et 
chimique de la rivi¯re de lôAutomne expliquent le report des objectifs. Des justifications techniques 
sôajoutent ¨ lôatteinte de ces objectifs.  
 

Ĕ Aucun cours dõeau, m°me temporaire, nõest relev® sur le territoire communal ;  

Ĕ La rivière Sainte -Marie et celle de lõAutomne constituent des ®l®ments 

paysagers et identitaires du Valois .  

Ĕ Elles présentent un bon état écologique mais un état ch imique reporté à 2027 

en raison de la pr®sence dõhydrocarbures.  

Ĕ Le d®bit de ces deux cours dõeau est relativement faible.  
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1.3.3. Masses dôeau souterraines 
 

Le territoire de Rouville est composé de plusieurs systèmes aquifères superposés entre lesquels 

peuvent se produire des transferts de charges, voire des échanges hydrauliques. Ils sont plus ou 

moins exploités en fonction de leur importance.  

Il sôagit essentiellement pour ce territoire des nappes suivantes : 

ÁÁ  LôEoc¯ne du Valois (FRHG104) ; 

ÁÁ  Éocène du bassin versant de l'Ourcq (FR HG105) ;  

ÁÁ  Albien-néocomien captif, sous-jacent aux nappes citées ci-dessus (FRHG218). 
 

Description 

Eocène du Valois  
La nappe de lôEoc¯ne du Valois est un aquif¯re multicouche li® ¨ des formations g®ologiques 
calcaires ou sableuses dô©ge tertiaire. Cette nappe dôune surface de 2 961 km² est libre et presque 
totalement affleurante. Etant donn® sa proximit® avec la surface, lôalimentation de lôaquif¯re est 
fonction des pr®cipitations dôautomne et dôhiver. Ainsi, si elles sont faibles, lôass¯chement de 
nombreuses sources et un étiage

2
 s®v¯re dans les cours dôeau peuvent °tre observ®s.  

 
La station de mesures dôeau souterraine la plus proche est localis®e sur le territoire dôAuger-Saint-

Vincent, au lieu-dit du château « Parc aux Dames », à 3,2 km au nord-ouest du bourg de Rouville. La 

côte moyenne du toit de la nappe enregistrée entre le 05/03/1968 et le 07/08/2017 est de 9,42 m sous 

la côte naturelle du terrain, soit à une côte NGF
3
 moyenne de 75,25 m (source : ADES, Octobre 

2017). La côte minimale enregistrée est à 8,20m sous la côte naturelle du terrain.  

Profondeur relative minimale / 
repère de mesure 

8,20 Cote NGF maximale 76,47 Date 05/03/1968 

Profondeur relative maximale / 
repère de mesure 

9,88 Cote NGF minimale 74,79 Date 22/10/1971 

Dernière mesure en profondeur 9,49 
Dernière mesure en 

cote NGF 
75,18 Date 07/08/2017 

Profondeur relative moyenne / 
repère de mesure 

9,42 Cote NGF moyenne 75,25 
nombre de 
mesures 

378 
Mesure(s) 

Tableau 3 : Profondeur de la nappe de lôEoc¯ne du Valois (source : ADES, Octobre 2017) 

Éocène du bassin versant de l'Ourcq  
Cette nappe à dominante sédimentaire non alluviale présente une superficie de 1 633 km², 
principalement affleurante. Elle est notamment délimitée au sud par la vallée de la Marne qui draine 
lôensemble des nappes de lôEoc¯ne. Le substratum de la nappe du bassin versant de lôOurcq est 
constitué par la couche imperméable des argiles du Sparnacien.  
Les écoulements y sont majoritairement libres. Elle est alimentée aussi bien par des fissures dans le 
calcaire Lut®tien que via des karsts dans les calcaires du Bartonien et du Lut®tien. Lôalimentation de 
cet aquifère est donc fonction des précipitations.  
 
  

                                                      
2
 En hydrologie l'étiage est le débit minimal d'un cours d'eau. Il correspond à la période de l'année où le niveau 

d'un cours d'eau atteint son point le plus bas 
3
 Niveau Général de la France 
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La station de mesures dôeau souterraine la plus proche est localis®e au niveau de la rue de L'Eglise, 

sur la commune de Mareuil-Sur-Ourcq, à 16 km au sud-est du territoire de Rouville. La côte moyenne 

du toit de la nappe enregistrée entre le 06/02/1974 et le 13/07/2017 est de 11,09 m sous la côte 

naturelle du terrain, soit à une côte NGF moyenne de 58,91 m (source : ADES, Octobre 2017). La 

côte minimale enregistrée est à 10,79 m sous la côte naturelle du terrain, soit à une côte NGF 

moyenne de 59,21 m. 

 Profondeur relative minimale / 
repère de mesure  

10,79 Cote NGF maximale 59,21 Date 04/03/2015 

Profondeur relative maximale / 
repère de mesure  

11,68 Cote NGF minimale 58,32 Date 16/01/2015 

Dernière mesure en profondeur  
11,18 

Dernière mesure en 
cote NGF 

58,82 Date 13/07/2017 

Profondeur relative moyenne / 
repère de mesure  

11,09 Cote NGF moyenne 58,91 
nombre de 
mesures 

3682 
Mesure(s) 

Tableau 4 : Profondeur de la nappe de lô£oc¯ne du bassin versant de l'Ourcq  
(source : ADES, Octobre 2017) 

Albien-néocomien captif 
La nappe de l'Albien est une nappe d'eau souterraine captive profonde présente dans une grande 
partie du bassin parisien. Cette nappe, qui se trouve dans des aquifères du Crétacé inférieur, est en 
connexion hydraulique avec la nappe sous-jacente du Néocomien. Elle contient d'importantes 
réserves d'eau de bonne qualité, estimées à 700 milliards de m³ (source : eau-seine-normandie, mai 
2015).  
 

La station de mesures dôeau souterraine la plus proche est localis®e sur le territoire de lôIsle-Adam, à 
47 km ¨ lôouest de Rouville. La côte moyenne du toit de la nappe enregistrée entre le 09/11/1982 et le 
25/09/2017 est de -11,82 m sous la côte naturelle du terrain, soit à une côte NGF moyenne de 36,07 
m (source : ADES, Octobre 2017). La côte maximale enregistrée est à -17,92 m sous le niveau de la 
mer.  
La valeur n®gative des profondeurs relatives sôexplique par la localisation des pr®l¯vements r®alis®s 
au niveau de lôOise.  
 
 Profondeur relative minimale / 

repère de mesure  
-18,47 

Cote NGF 
maximale 

42,72 Date 04/03/2017 

Profondeur relative maximale / 
repère de mesure  

-4,31 Cote NGF minimale 28,56 Date 20/09/1994 

Dernière mesure en profondeur  
-18,33 

Dernière mesure en 
cote NGF 

42,58 Date 25/09/2017 

Profondeur relative moyenne / 
repère de mesure  

-11,82 Cote NGF moyenne 36,07 
nombre de 
mesures 

8936 
Mesure(s) 

Tableau 5 : Profondeur de la nappe albien-néocomien (source : ADES, Octobre 2017) 
 

Ĕ Trois  nappes souterraines sont présentes ¨ lõaplomb du territoire de Rouville  ;  

Ĕ Les deux nappes de lõEoc¯ne sont majoritairement libres et communiquent 

partiellement entre elles et avec la surface .  

Ĕ La nappe de lõAlbien-néocomien est une nappe captive, sous -jacente aux deux 

nappes pr®cit®es et dont la localisation verticale nõest pas connue, compte 

tenue de lõ®loignement de la station de mesure s vis-à-vis du périmètre 

communal de Rouville .  
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Aspect qualitatif et quantitatif 

Lôaspect quantitatif et qualitatif est synth®tis® dans le tableau ci-dessous : 

Code de 
la 

masse 
dôeau 

Nom de la 
masse dôeau 

Bon état 
chimique 

Paramètres 
Bon état 

quantitatif 

Justification 
de 

dérogation 

HG104 
Eocène du 

Valois  
2015 - 2015  

HG105 

Éocène du 
bassin 

versant de 
l'Ourcq 

2027 

Pesticides (atrazine 
déisopropyl déséthyl, 2,6-

dichlorobenzamide, 
terbumeton désethyl, 
oxadixyl, somme des 

pesticides)  

2015 
naturelle; 
technique; 

économique 

HG218 
Albien-

néocomien 
captif 

2015 - 2015 - 

Tableau 6 : R®capitulatif de la qualit® des masses dôeau souterraines ¨ lôaplomb de Rouville 
 (source : SDAGE Seine et cours dôeau c¹tiers normands 2016-2021, 2017) 

 

Lôensemble des nappes phr®atiques ¨ lôaplomb du territoire de Rouville pr®sente un bon ®tat 

quantitatif.  

Aussi, la nappe captive de lôAlbien-néocomien a atteint le bon état chimique en 2015. En effet, cette 

nappe bénéficie dóune protection naturelle, de par sa captivité. Ne communiquant pas avec la surface, 

cette nappe présente une bonne qualité chimique mais son état quantitatif est sensible au regard du 

fait quôelle permet lôapprovisionnement en eau mais ne se recharge pas.  

Selon le SDAGE du bassin de la Seine et cours dôeau c¹tiers normands 2016-2017, la nappe de 

lôEoc¯ne du Valois a atteint un bon ®tat chimique en 2015. A lôinverse la nappe de lôEoc¯ne du bassin 

versant de lôOurcq pr®sente un bon état chimique reporté à 2027 en raison de la présence de 

pesticides (atrazine déisopropyl déséthyl, 2,6-dichlorobenzamide, terbumeton désethyl, oxadixyl, 

somme des pesticides). Aucune action ne peut être réalisée sur ces eaux pour diminuer leur 

concentration en molécules toxiques, étant donné la faisabilité technique et le coût de ces actions 

éventuelles. Il est à préciser que contrairement ¨ la nappe de lôAlbien-néocomien, la formation 

crayeuse de lôEoc¯ne du bassin versant de lôOurcq ne b®n®ficie pas des effets dôune couche 

protectrice en raison de limons de plateaux peu développés, ce qui la rend plutôt vulnérable.  

 

Ĕ Les nappes souterraines permettent lõalimentation en eau potable de la 
population . 

Ĕ Les trois nappes, pr®sentes ¨ lõaplomb du territoire de Rouville , ont atteint un 

bon état quantitatif  en 2015 .  

Ĕ Le bon état chimique de la  nappe de lõEoc¯ne du bassin versant de lõOurcq est 

reporté à 2027 en raison de la présence de pesticides. Cette nappe ne présente 

pas de couche protectrice en surface ce qui la rend particulièrement sensible 

aux activités de surface .  

Ĕ La nappe de lõAlbien-n®ocomien est captive, elle nõest donc pas sensible aux 

pollutions mais présente des difficultés pour se recharger.   
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Le climat de la Picardie dépend de la circulation atmosphérique, qui affecte une bonne partie de 

lôEurope du nord-ouest. Le climat de la Picardie, tempéré et océanique, subit ®galement lôinfluence 

de la latitude. Cette r®gion au relief mod®r® commence ¨ subir les effets dus ¨ lô®loignement de la mer 

: hiver plus froid, été plus chaud, orages plus fréquents que sur le littoral. 

Le climat de la r®gion de la vall®e de lôOise est de type atlantique humide et frais, aux vents de 

secteur sud-ouest dominants, et avec une forte nébulosité et un régime pluvieux régulier. 

Les données présentées ci-après sont issues de la station de Creil localisée à 28,8 km au nord-ouest 

du territoire de Rouville.  

 

1.4.1. Température 
 

Le climat doux se v®rifie, puisquôon compte 10,6°C de température moyenne annuelle au niveau de la 
station de Creil et des variations saisonnières moyennes (+/- 8°C en été et en hiver). 
 

 

Figure 2 : Illustration des températures de 1981 à 2010 ï Station de Creil 
(source : Infoclimat.fr, 2017) 

 

1.4.2. Pluviométrie 
 

Les précipitations sont réparties également toute l'année, avec des maximums au printemps et en 
automne, le mois de février étant le plus sec.  
Contrastant avec l'image pluvieuse de la région, le total annuel des précipitations est relativement 
modeste avec 565,5 mm à Creil ; soit inférieur à la station de Nice (767 mm). 
 
Cependant, le nombre de jours de pluie (63 à Nice, 123 à Creil) confirme le caractère océanique du 
climat. 

 

Jan. Fév. Mars Avril Mai Juin Juil. Août Sept. Oct. Nov. Dec.

Température minimale moyenne1.3 0.9 3 5 8.6 11.6 13.6 13.2 10.8 7.5 4.4 1.2

Température moyenne 3.5 4 6.7 9.9 12.8 16.6 18.6 18 15 11.5 7.3 3

Température maximale moyenne6.4 7.4 11 15.1 18.3 22.2 24.5 23.9 20.5 15.1 10.1 5.8
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Figure 3 : Illustration des précipitations cumulées de 1981 à 2010 ï Station de Creil 
 (source : Infoclimat.fr, 2017) 

 

1.4.3.  Neige / Gel 
 

Ces trois dernières années, la ville de Creil compte 6 jours de neige par an, contre 14 jours par an 

pour la moyenne nationale. Elle connait également 39,3 jours de gel par an en moyenne sur les trois 

dernières années. 

1.4.4. Orage, grêle, brouillard, tempête 
 

La ville de Creil compte 14 jours dôorage par an. Le climat est moyennement orageux avec une 

densité de foudroiement (15) est inférieure à celle au niveau national (20). Elle connait également 134 

jours de brouillard sur les trois dernières années contre 40 jours par an pour la moyenne nationale. 

Enfin, elle compte 3,7 jours de grêle par an en moyenne. 

Le vent est dit fort lorsque les rafales dépassent 57 km/h. La ville de Creil connait 26 jours par an de 

vent fort sur les trois dernières années.  

1.4.5. Ensoleillement 
 

La durée d'insolation totale annuelle est dôenviron 1 670 heures par an, en 2016. Elle est inférieure à 

la moyenne nationale qui compte 1973 h/an. 

1.4.6. Analyse des vents  
 

Dôapr¯s lôAtlas R®gional Eolien de la Picardie, le territoire de Rouville intègre une zone faiblement 

vent®e. Les vitesses de vent sont estim®es, ¨ 40 m dôaltitude, entre 3,5 m/s et 4 m/s.  

Deux directions de vent préférentielles sont présentes : de sens sud-ouest vers le nord-est, qui donne 

les vitesses de vent les plus importantes et de sens nord-est vers le sud-ouest, présent principalement 

lôhiver. 
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Carte 6 : Gisement ®olien de la Picardie, ¨ 40 m dôaltitude ï Légende : Etoile rouge / Localisation du 
territoire (source : Atlas Régional Eolien, 2003) 

 

Ĕ Le climat du territoire dõ®tude peut-°tre qualifi® dõoc®anique alt®r®, avec des 

influences continentales sens ibles, notamment en période hivernale. Ces 

caractéristiques climatologiques ne présentent pas de véritables inconvénients.  
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Le territoire de Rouville sôinscrit au sein du plateau agricole du Valois Multien. Celui-ci est découpé par 

des vall®es plus ou moins profondes telles que lôOise, lôAutomne et celle de lôOurcq, elles-mêmes 

alimentées par de nombreuses vallées affluentes.  

Ce plateau animé de buttes témoins et de boisements présente une altitude moyenne de 100 m sur le 

territoire de Rouville.  

 

Carte 7 : Topographie du territoire de Rouville ï Légende : trait noir / trait de coupe  
 (source : BD Alti) 
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N                                                                                                                                                                           S 

 

 

Figure 4 : Coupe topographique illustrant le relief du territoire de Rouville  
 (source : Google Earth, 2017) 

 

Située au sein de ce plateau agricole, la commune de Rouville ne présente pas de véritable variation 

topographie. Toutefois, des frondaisons de boisements de coteaux émergent au sein de ce plateau à 

lôimage du Bois des Brais.  

 

Ĕ Un territoire  logé au sein d u plateau du Valois Multien au sein duquel le Bois 

des Brais émerge en frondaison de coteau.  

 

Vallée de 

ƭΩ!ǳǘƻƳƴŜ 
Ru des taillandiers  

Rouville  Bois des Brais  
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Le milieu physique observé sur le territoire de la commune de Rouville représente à la fois des atouts 

et des faiblesses. Il est synthétisé dans le tableau ci-dessous.  

 Atout Faiblesse 

Géologie 
+ Des formations crayeuses de 

lôEoc¯ne ;  

 

Pédologie 

+ Sol de bonne qualité lié à la 

présence de limons des plateaux ; 

+ Plateau mis en culture en « open-

field » et des reliefs sableux où se 
localisent les boisements ; 

- Un sol limoneux nécessitant des 

amendements calcaires ; 

- Un coteau présentant une faible teneur en 

limons et ainsi non cultivables ; 

Hydrologie 

+ Un cadre réglementaire en place 

avec le SDAGE de la Seine et cours 
dôeau c¹tiers normands 2010-2015 ; 

+ SAGE de lôAutomne approuvé ;  

+ Aucun cours dôeau sur le 

territoire ;  

+ Les nappes à lôaplomb du 

territoire présentent un bon état 
quantitatif en 2015 ; 

+ Deux nappes phréatiques 

présentent un bon état chimique en 
2015 ;  

- Les rivières Sainte-Marie et de lôAutomne, ¨ 

proximité du territoire, présentent un bon état 
écologique mais un état chimique dont les 
objectifs dôatteinte du bon état est reporté à 
2027 en raison de la présence 
dôhydrocarbures ;  

- La nappe de lôEoc¯ne du bassin versant de 
lôOurcq b®n®ficie dôun report de lôatteinte du 
bon état chimique de ses eaux pour 2027 en 
raison de la présence de pesticides ;  

Climat + Un climat tempéré ;   

Topographie 
+ Un paysage de plateau agricole 

avec des frondaisons boisées sur 
les coteaux.  

 

Tableau 7 : Synthèse des enjeux sur le milieu physique 
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 2.
 

 2.1.
 

Compte tenu de sa localisation ¨ proximit® dôune frondaison bois®e, le territoire de Rouville accueille 

des espaces naturels dôint®r°t. Afin de protéger ces milieux, des outils ont été mis en place sur un 

périmètre défini. Un outil de protection conventionnelle et deux outils de protection par la maîtrise 

foncière sont recensés sur le territoire communal de Rouville, associés au Bois des Brais.  

Le territoire de Rouville accueille des espaces naturels dôint®r°t, associ®s au Bois des Brais, lequel est 

en continuité avec le Bois du Roi. 

La commune de Rouville est ainsi concernée par le classement :  

ÁÁ  en ZNIEFF de deux sites, reconnaissant lôint®r°t ®cologique majeur de ces espaces forestiers 
en présence :  

V ZNIEFF de type II « Sites dô®changes interforestiers (passages de grands 
mammifères) de Retz à Ermenonville », qui sô®tend entre les limites des massifs 
domaniaux de Retz et dôErmenonville, de part et dôautre du Bois du Roi ;  

V la ZNIEFF de type I « Massif forestier du Roi», située entre les deux entités 
géographiques qui composent la ZNIEFF de type II évoquée précédemment. Les 
deux ZNIEFF constituent ainsi un ensemble forestier au sein du paysage tabulaire du 
plateau du Valois, domin® par les cultures c®r®ali¯res et industrielles. Dôune superficie 
totale respective de 2732 ha et 3260 ha, dont 115 ha et 210 ha sur la commune, soit 
16,5 % et 30 % du territoire communal.  
La ZNIEFF de type I «  Massif forestier du Roi » se superpose en partie à la Zone de 
Protection Spéciale « Forêts picardes : massif des trois forêts et bois du roi » décrite 
ci-après. Toutefois, la ZNIEFF ne considère que le massif forestier du Roi. 

ÁÁ  un site Natura 2000, sur lôest du territoire de Rouville : la Zone de Protection Spéciale 
« Forêts picardes : massif des trois forêts et bois du roi » sô®tend sur 13 598 ha, 
principalement dans le d®partement de lôOise, dont 105 ha recoupent le territoire communal 
de Rouville. Etant donné que la surface communale de Rouville est de 700 ha ce milieu 
naturel protégé représente 15 % de la surface communale. 

ÁÁ  une ZICO « Forêts picardes : massif des trois forêts et bois du roi » dont le périmètre 
recoupe celui de la ZPS évoquée précédemment,  

 

En outre, un Espace Naturel Sensible dôint®r°t d®partemental, nomm® ç Bois du Roi/Enclave 

communale è, est localis® au sud du territoire de Rouville. Cet ENS recouvre lôespace forestier du 

Bois des Brais lui-même en continuité du Bois du Roi. Ainsi, sur une surface totale de 3 265 ha, 210 

ha concernent le territoire de Rouville, se superposant en grande partie au zonage Natura 2000. Ainsi, 

30% du territoire communal de Rouville est couvert par cet espace protégé, soit 6,5% de la surface 

totale de cet ENS.  

Il est ¨ noter la pr®sence dôun deuxi¯me ENS sur le territoire de Rouville. Le site ç Les Bruyères » est 

int®gralement inclus dans lôENS du ç Bois du Roi è et la quasi-totalité de sa surface est localisée dans 

le territoire communal de Rouville. 
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Carte 8 : Inventaire des outils protection des espaces naturels sur le territoire de Rouville 



Etat initial de lôenvironnement ï Territoire communal de ROUVILLE (60) p. 029 

 

Figure 5 : Inventaire des milieux naturels 
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 Présentation générale  2.1.1.
 
Afin de pr®ciser les zones dôint®r°t ®cologique de la commune de Rouville et dô®valuer les incidences 

du document dôurbanisme sur le patrimoine ®cologique un bureau dôexpertises ®cologiques a ®t® 

mandat®. Dôapr¯s lô®tude dôexpertise ®cologique r®alis®e en janvier 2019 par le bureau dô®tudes 

Calidris, il apparait que le territoire de la commune de Rouville sôinscrit au sein du plateau agricole du 

Valois Multien. Celui-ci est d®coup® par des vall®es plus ou moins profondes telles que lôOise, 

lôAutomne et celle de lôOurcq, elles-mêmes alimentées par de nombreuses vallées affluentes. Ce 

plateau animé de buttes témoins et de boisements présente une altitude moyenne de 100 m sur le 

territoire de Rouville. 

Située au sein de ce plateau agricole, la commune de Rouville ne présente pas de véritable variation 

topographique. Toutefois, ¨ lô®chelle de la commune, des frondaisons de boisements de coteaux 

®mergent au sein de ce plateau ¨ lôimage du Bois des Brais. 

Aucun cours dôeau, m°me temporaire, nôest relev® sur le territoire communal.  

Le territoire de la commune se partage ainsi entre les glacis agricoles de la plaine du Valois, au nord, 

et un boisement, au sud, correspondant au Bois des Brais. 

 

 Intérêt faunistique  2.1.2.
 

Les oiseaux  

Lôint®r°t ornithologique de lôensemble « Forêts picardes : massif des trois forêts et bois du roi » est 

très marqué, ce qui lui a valu son classement en ZICO, puis en ZPS. Ce site r®unit les for°ts dôHalatte, 

de Chantilly, dôErmenonville et du bois du Roi. Aussi, il abrite une vari®t® dôhabitats forestiers, 

intraforestiers et périforestiers sur des substrats variés mais majoritairement sableux. Les sols du 

lut®tien/auversien sont agr®ment®s de buttes t®moins et dôun gradient hydromorphologique 

influençant la végétation. Son classement en ZPS, est justifi® en raison dôun cortège avifaunistique 

assez riche, surtout forestière (notamment rapaces, Pics noir et mar, Martin-pêcheur nicheur) et la 

pr®sence dôune importante population dôEngoulevent d'Europe nicheur, inf®od®e aux landes. 

La variété des biotopes, dessinés par une pédologie et une hydrographie spécifiques, va accueillir de 

nombreuses esp¯ces dôoiseaux dôint®r°t communautaire. 12 esp¯ces dôint®r°t ont ®t® relev®es sur le 

site. Ces esp¯ces sont toutes consid®r®es par lôIUCN (Union Internationale pour la Conservation de la 

Nature) comme des espèces menacées mais toutefois, dont la préoccupation est mineure. 

Nom scientifique Nom vernaculaire  Effectif 

Ixobrychus minutus   Blongios nain 1 couple 

Ciconia ciconia Cigogne blanche 0 à 10 couples  

Pernis apivorus Bondrée apivore 5 à 10 couples 

Circus cyaneus Busard Saint-Martin 1 couple  

Pandion haliaetus Balbuzard pêcheur 1 individu   

Grus grus Grue cendrée 0 à 60 individus  

Caprimulgus europaeus Engoulevent dôEurope  15 à 20 mâles  

Alcedo atthis Martin pêcheur  3 à 5 couples  

Dryocopus martius Pic noir  10 à 15 couples  

Dendrocopos medius Pic mar  45 à 80 couples  

Lullula arborea Alouette lulu 0 à 2 couples  

Lanius collurio Pie-grièche écorcheur 0 à 1 couple  

Tableau 8 : Inventaire des esp¯ces ornithologiques dôint®r°t sur la ZPS (source : MNHN, 2010)  
 

L'état de conservation des ensembles forestiers à proprement parlé est relativement satisfaisant. Les 

massifs forestiers subissent toutefois des pressions touristique, ludique et immobilière croissantes. 
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Celles-ci génèrent une perte dôhabitats mais également la fragmentation des milieux ainsi que la 

coupure des corridors écologiques en lien avec une urbanisation périphérique.  

Lô®tat de conservation des habitats interstitiels, riche en termes de biodiversité, est précaire 

suite aux abandons d'activités traditionnelles ou aux fluctuations des pâturages « sauvages » (lapins, 

cervidés), soit en conséquence des aménagements et de l'évolution des techniques de gestion. 

Dôautres esp¯ces dôint®r°t sont mentionn®es : Hibou moyen-duc, Chouette hulotte, Faucon crécerelle, 

Rougequeue à front blanc, Bécasse des bois, Bec-croisé des sapins. 

De plus, les lisières boisées accueillent des rapaces tels que la Buse variable ou lôEpervier d'Europe, 

tandis que les cultures voient évoluer le Busard cendré (Circus pygargus) et le Busard Saint-Martin 

(Circus cyaneus). Les Busards sont inscrits en annexe I de la directive « Oiseaux » de l'Union 

Européenne. Ces espèces font donc lôobjet de mesures de conservation sp®ciale concernant leur 

habitat, afin dôassurer leur survie et leur reproduction. 

 

Amphibiens et reptiles 
Au sein du massif forestier, pour l'herpétofaune, les espèces suivantes ont été observées :  

ÁÁ  la Coronelle lisse (Coronella austriaca), le Lézard des murailles (Podarcis muralis) et le 
Lézard des souches (Lacerta agilis) ;  

ÁÁ  la Grenouille agile (Rana dalmatina), assez rare en Picardie, et le Triton alpestre (Triturus 
alpestris), peu fréquent et menacé en France. 

 

Insectes 

Au sein de ce même massif forestier, pour les papillons de jour (Lépidoptères), la Noctuelle de la 

Myrtille (Anarta myrtilli) a été observée. 

 

Mammifères 

Ont également été recensées des espèces de mammifères remarquables : le Loir gris (Glis glis) et la 

rare Martre des pins (Martes martes). En outre, les populations de grands mammifères, notamment de 

Cerf élaphe (Cervus elaphus), sont d'un très grand intérêt. En effet, compte tenu de sa structure et de 

sa localisation, le boisement est le si¯ge dôune population importante de Cerfs élaphes et de Martres 

des Pins. Le Chat sauvage (Felis silvestris) est susceptible dôutiliser ces axes interforestiers, m°me si 

celui-ci est assez rare en Picardie et dans le nord de la France. 
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 Intérêt floristique 2.1.3.
 

LôENS du ç Bois du Roi è est situ® au cîur du plateau du Valois, en contexte agricole. Ce vaste 

massif est nettement dominé par les boisements mais abrite un grand nombre de milieux intéressants, 

et notamment des chaos gréseux à callune (landes sèches) qui s'installent sur les quelques buttes 

sableuses qui émergent çà et là.  

Lôint®r°t de cet ENS r®side notamment dans la pr®sence de landes s¯ches ¨ Bruy¯res cendr®e 

(Calluno vulgaris-Ericetum cinerae), les micro-pelouses sabulicoles et les futaies acidophiles. Au sein 

de ces milieux pourront être observées des espèces végétales remarquables : 

Nom scientifique Nom vernaculaire 

Liste Rouge  
Mondiale / 

Européenne / 
France  

Remarque  

Potentilla argentea Potentille argentée - / - / - Déterminante ZNIEFF 

Erica cinerea Bruyère cendrée LC / - / -  Déterminante ZNIEFF et 
protégée en Picardie  

Erica tetralix Bruyère à quatre angles - / - / - Rare et protégée en Picardie  

Genista anglica Genêt des Anglais - / - / - Exceptionnel, menacée et 
protégée en Picardie  

Carex ovalis Laîche des lièvres - / - / -  

Vaccinium myrillus Myrtille - / LC / -  

Quercus pubescens Chêne pubescent - / - / -  

Anemone ranunculoides Anémone fausse-renoncule - / - / -  

Pyrola minor Petite Pyrole - / - / -  

Carex arenaria Laîche des sables - / - / - Déterminante ZNIEFF 

Juncus squarrosus Jonc rude  - / - / - Très rare, protégée en 
Picardie  

Anagallis tenella Mouron délicat - / - / - Sur sables humides, 
déterminante ZNIEFF et 

protégée en Picardie  

NA : Non 
applicable 

DD : Données 
insuffisantes 

LC : 
préoccupation 

mineur 

NT : 
Quasi 

menacée 
VU : Vulnérable EN : En danger 

Tableau 9 : Inventaire des esp¯ces floristiques dôint®r°t et ®tat de conservation  
(sources : CD60, 2007 et MNHN) 

 

En outre, au sein de la ZNIEFF de type I « Massif forestier du Roi », ont été répertoriées les espèces 

déterminantes suivantes : Anémone fausse-renoncule (Anemone ranunculoides), Sabline à feuilles de 

serpolet (Arenaria serpyllifolia), Laîche des sables (Carex arenaria), Carex (Carex demissa), Laîche 

écailleuse (Carex lepidocarpa), Corynéphore argenté (Corynephorus canescens), Cynoglosse 

officinale (Cynoglossum officinale), Bruyère cendrée (Erica cinerea), Bruyère à quatre angles (Erica 

tetralix), Genêt des Anglais (Genista anglica), Turquette (Herniaria glabra), Iberis amara, Jonc rude 

(Juncus squarrosus), Mouron délicat (Anagallis tenella), Maïanthème à deux feuilles (Maianthemum 

bifolium), Mibora naine (Mibora minima), Narcisse jaune (Narcissus pseudonarcissus), Pédiculaire des 

bois (Pedicularis sylvatica), Polygala à feuilles de serpolet (Polygala serpyllifolia), Potentille argentée 

(Potentilla argentea), Petite Pyrole (Pyrola minor), Chêne pubescent (Quercus pubescens), Radiole 

faux lin (Radiola linoides), Saxifrage granulée (Saxifraga granulata), Spergule de Morison (Spergula 

morisonii), Sphagnum compactum, Téesdalie à tige nue (Teesdalia nudicaulis), Myrtille (Vaccinium 

myrtillus). 
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Au sein du massif forestier du Roi, ont été décrits les habitats en présence, ce qui permet de préciser 

les habitats susceptibles dô°tre inventori®s dans le Bois des Brais :  

Classes d'habitats Couverture 

Landes humides  -  

Landes sèches  10% 

Pelouses silicicoles sèches  5% 

Chênaies acidiphiles  40%  

Autres milieux non déterminants (dont chênaies-charmais)  45% 

Tableau 10 : Présentation des milieux déterminants ZNIEFF (source : MNHN) 
 

 

Ĕ La commune de Rouville  présente un patrimoine naturel  riche , en accord avec 
la présence du Bois des Brais en continuité avec le Bois du Roi. Cette partie du 
territoire est ainsi recouvert e par 210 ha dõoutils r®glementaires dont la moitié 
est concernée par le  site Natura 2000 . 

Ĕ Conformément au décret n°2010 -365 du 9 avril 2010 relat if à l'évaluation des 
incidences Natura 2000 et aux articles R. 414 -19 à R. 414 -26 du code 
l'Environnement, les effets du projet seront analysés afin d'établir les 
éventuelles atteintes aux éléments d'intérêt européen ayant justifié la mise en 
place de ces  zonages.  

Ĕ Le territoire est ponctu® par des espaces naturels dõint®r°t inventori®s tels 
quõune ZNIEFF de type 1 et une ZNIEFF de type 2 , ainsi quõune ZICO. Etant 
donné la richesse de ce patrimoine naturel deux  outils de protection par la 
maîtrise foncière ont été mis en place au sein d u Bois de Brais.  
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 2.2.
 

La commune de Rouville peut être découpée en deux grands ensembles. Ainsi, on trouve du nord au 

sud :  

Le plateau agricole du Valois Multien,  

Le valois est un vaste plateau qui offre un paysage 

monotone de grandes cultures. Seuls quelques éléments de 

relief marquent le paysage comme « le Mont Pagnotte » en 

for°t dôHalatte ou les vall®es de la Grivette et de la Bergogne 

dans le Multien. Les ressources minérales et la proximité 

des grands domaines agricoles de lôIle de France favorisent 

les constructions monumentales : grosses fermes isolées 

avec vestiges de fortification, greniers particulièrement 

élevés, toitures anciennes en tuile plate. Les murs de 

construction ordinaires sont traditionnellement enduits aux 

plâtres ou à la chaux. 

Les grandes cultures ne sont pas propices ¨ lôexpression de la biodiversit®. Les enjeux ®cologiques 

sont très réduits sur cette partie de la commune. En revanche, les quelques bosquets et haies qui 

s'intercalent dans ces cultures, à l'est du Bois du Roi, sur le territoire communal, constituent des 

supports aux d®placements des grands mammif¯res dôun boisement ¨ lôautre. Cet espace représente 

également un axe d'échanges pour les oiseaux et les autres mammifères (mustélidés notamment). 

 

Le Bois des Brais, qui fait partie de lôensemble plus vaste ç Massif des trois for°ts et 

bois du Roi».  

B®n®ficiant dôune inscription en ZNIEFF, ZICO et site 

Natura 2000, cet ensemble bois® r®unit les for°ts dôHalatte, 

Chantilly, Ermenonville et bois du Roi. Sôy d®veloppe une 

végétation variée, avec plusieurs espèces végétales rares 

du nord de la France. Côté faune, outre le Cerf élaphe et la 

Martre des pins, on peut rencontrer plusieurs espèces 

dôoiseaux en annexe I de la Directive Oiseaux : 

lôEngoulevent dôEurope, le Busard Saint-Martin, la Bondrée 

apivore ou le Pic noir ou le Pic mar. 

 

Lôespace forestier du Bois des Brais en continuit® avec le Bois du Roi est assez bien connect® et 

suffisamment vaste pour jouir dôune certaine autonomie ®cologique.  
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 2.3.
 

 Définition 2.3.1.
 

La loi du 3 ao¾t 2009 relative ¨ la mise en îuvre du Grenelle de lôenvironnement (dite Grenelle 1) et 

la loi du 12 juillet 2010 portant engagement national pour lôenvironnement (dite Grenelle 2) fixent 

lôobjectif de cr®er dôici 2012 une trame verte et bleue, outil dôam®nagement durable du territoire.  

La trame verte et bleue a pour objectif dôenrayer la perte de la biodiversit® en participant ¨ la 

préservation, à la gestion et à la remise en bon état des milieux nécessaires aux continuités 

écologiques, tout en prenant en compte les activités humaines, notamment agricoles, en milieu rural. 

Elle est constituée de toutes les continuités écologiques présentes sur un territoire. Plusieurs 
continuités écologiques peuvent se superposer sur un m°me territoire selon lô®chelle dôanalyse et les 
espèces animales ou végétales considérées. 
 
Ces continuités écologiques se composent : 

 De réservoirs de biodiversité : zones vitales, riches en biodiversité, où les individus peuvent Á

réaliser tout ou partie de leur cycle de vie ; 
 De corridors ou de continuums écologiques : voies de déplacement empruntées par la Á

faune et la flore qui relient les réservoirs de biodiversité. Ils ne sont pas nécessairement 
linéaires, et peuvent exister sous la forme de réseaux dôhabitats discontinus mais 
suffisamment proches. 

 De cours d'eau et canaux, qui jouent à la fois le rôle de réservoirs de biodiversité et de Á

corridors. 
 De zones humides, qui jouent lôun ou lôautre r¹le ou les deux ¨ la fois. Á

 

 

Figure 6 : Schéma illustrant la notion de continuité écologique (source : SRCE Ile-de-France, 2013) 
 
La Trame Verte comprend les espaces naturels importants pour la préservation de la biodiversité, les 
corridors écologiques et les formations végétales linéaires (haies) ou ponctuelles (arbres, bosquets), 
permettant de relier les espaces naturels.  
 
La Trame Bleue comprend les cours dôeau, parties ou canaux et tout ou partie des zones humides. 
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Carte 9 : Corridors écologique sur le territoire  
(source : Conservatoire des sites naturels de Picardie, 2006) 
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Ces corridors écologiques sont des éléments souvent linéaires, généralement de structure végétale, 
permettant les échanges de populations et les brassages génétiques, indispensables au maintien de 
populations animales et v®g®tales diversifi®es et ¨ lôenrichissement des milieux. Ils possèdent ainsi 
plusieurs fonctions principales :  

 Couloir de dispersion pour certaines espèces,  Á

 Habitat o½ les esp¯ces effectuent lôensemble de leur cycle biologique,  Á

 Refuge,  Á

 Habitats-source, lequel constitue un r®servoir dôindividus colonisateurs.  Á

 
Dans tous les cas, ils sont indispensables à la survie des espèces.  
 
Le rôle des corridors dépend de leur structure, de leur place dans le paysage, des caractéristiques 
biologiques de lôesp¯ce consid®r®e, de leur place dans le r®seau dô®l®ments lin®aires. Ces réseaux se 
caractérisent par ailleurs par leur linéaire, leur nombre, la qualité de leurs connexions et de leurs 
éléments. 
 

 Sur la commune 2.3.2.
 
Considérant la richesse du patrimoine naturel présent sur le territoire communal de Rouville accolé à 
une fronde boisée, en continuité du Bois du Roi, des continuités écologiques forestières peuvent être 
pressenties.  
 
Un SRCE a ®t® produit ¨ lô®chelle de lôancienne r®gion Picardie. Toutefois celui-ci nôa, ¨ ce jour, pas 
®t® approuv®. En cons®quence, le document dôurbanisme nôest pas tenu de prendre en compte ce 
sch®ma. Toutefois, un travail dôidentification de corridors biologiques, conduit par le Conservatoire 
des sites naturels de Picardie en 2006 a été réalisé. Les résultats observés dans le cadre de cette 
étude sont présentés en Carte 9.  
 
Il apparait que la commune de Rouville accueille des corridors intra et inter-forestiers. Localisés dans 
le Bois des Brais ceux-ci ont pour fonction de relier des milieux forestiers au sein même du Bois des 
Brais et du Bois du Roi mais ®galement dôentretenir un lien avec la For°t de Retz ¨ lôest, avec le Haute 
Vallée du Ru Sainte-Marie au nord ou encore avec la for°t dôErmenonville ¨ lôouest.  
 
Aussi, plus localement sont observés des couloirs de déplacement des espèces de flore et de faune 
inféodées aux landes. Ces couloirs sont localisés dans le Bois du Brais et dans le Bois du Roi, au sud 
du territoire de Rouville, en lien avec la protection de lôEspace Naturel Sensible des ç Bruyères ».  
 
De plus le Schéma de Cohérence Territorial du Pays de Valois a été approuvé par le conseil 
communautaire le 29 septembre 2011. Néanmoins, le Conseil communautaire de la Communauté de 
Communes du Pays de Valois a d®cid® dôengager une proc®dure de r®vision de ce document 
dôam®nagement, en date du 18 juin 2015 en vue de sa « grenellisation ».Ce document a été approuvé 
le 7 mars 2018 et est devenu exutoire pour consid®rer lôam®nagement et le d®veloppement du 
territoire pour une période de 10 à 15 ans. Son Projet dôAm®nagement et de D®veloppement Durable 
énonce comme principe la préservation de la fonctionnalité écologique du territoire. Le Document 
dôObjectifs et dôOrientations décline plusieurs orientations dans ce but notamment, la protection des 
réservoirs de biodiversité ainsi que préserver et valoriser les continuités écologiques entre les milieux.  
 
Le DOO pr®cise que les Plans Locaux dôUrbanisme ne devront pas ç zoomer » et recopier les 
®l®ments de principe de la trame verte et bleue, mais mettre en îuvre les principes ®tablis dans le 
DOO, ¨ lô®chelle du territoire communal, en lien avec les acteurs locaux. De cette façon les éléments 
constitutifs de la TVB sont précisés localement, notamment à travers des éléments à connecter au 
sein de la matrice agricole, ¨ lôaide des principes de connexion d®finis par le SCoT.  
 
Comme lôillustre la Carte 10 la zone Natura 2000 ainsi que lôEspace Naturel Sensible des ç Bruyères » 
localisés au sud de la commune constitue un réservoir de biodiversité des espaces boisés. Ce 
dernier est reli® ¨ dôautres r®servoirs de biodiversit® via des corridors. Il est reli® ¨ lôENS des 
« Lisières de la Forêt de Retz » au nord-est et au Bois du Parc Chaumont au nord-ouest. Aussi, ce 
réservoir de biodiversité est relié au sud de la commune de Crépy-en-Valois ¨ lôaide dôun corridor 
écologique qui traverse la commune de Rouville selon un axe nord-sud. Ce dernier sôappuie 
notamment sur le boisement du lieu-dit des Grouettes.  



Etat initial de lôenvironnement ï Territoire communal de ROUVILLE (60) p. 038 

 

Carte 10 : Schéma de principe du fonctionnement écologique du Pays de Valois   
(source : SCoT du Pays de Valois, 2018)  

 
 

Ĕ Lõ®tude du Conservatoire des Sites Naturels de Picardie montre la pr®sence de 
couloirs de déplacement des espèces inféodées aux milieux forestiers et de 
landes, au sud du territoire, au niveau du Bois des Brais .  

Ĕ Le SCoT de lõintercommunalit® du Pays de Valois définit pour objectifs de 
préserver les  réservoirs de biodiversité et les  continuités écologiques  dans son 
DOO. Les milieux naturels au sud de Rouville constituen t des réservoirs de 
biodiversité à préserver  et reli®s ¨ dõautres r®servoirs de biodiversit® 
notamment via un corridor traversant la commune de Rouville selon un axe 
nord -sud.  

Ĕ Les milieux naturels de la commune de Rouville  accueillent une biodiversité 
dõintérêt, au sein desquels celle -ci pe ut accomplir son cycle de vie.  
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 2.4.
 

 Définition des zones humides  2.4.1.
 

Selon le code de lôenvironnement, les zones humides sont des ç terrains, exploités ou non, 

habituellement inondés ou gorgés d'eau douce, salée ou saumâtre de façon permanente ou 

temporaire; la végétation, quand elle existe, y est dominée par des plantes hygrophiles pendant au 

moins une partie de l'année ». (Art. L.211-1). 

R®cemment, les crit¯res de d®finition et de d®limitation dôune zone humide ont ®t® explicit®s afin de 

faciliter une appr®ciation partag®e de ce quôest une zone humide en vue de leur pr®servation par la 

réglementation. (articles L. 214-7-1 et R. 211-108). 

La convention de Ramsar - traité international adopté en 1971 et entré en vigueur en 1975 - a adopté 

une définition plus large que la réglementation française : les zones humides sont « des étendues de 

marais, de fagnes, de tourbi¯res ou dôeaux naturelles ou artificielles, permanentes ou temporaires, où 

lôeau est stagnante ou courante, douce, saum©tre ou sal®e, y compris des ®tendues dôeau marine 

dont la profondeur ¨ mar®e basse nôexc¯de pas six m¯tres ». 

Les zones humides remplissent différentes fonctions rendant ainsi des services à la société. Ces 

milieux, constituant de véritables réservoirs de biodiversité, vont notamment avoir une fonction 

dô®puration des eaux et de retardement des crues. Il y a donc aujourdôhui une reconnaissance 

politique à la pr®servation des zones humides. Lôart. L.211-1-1 stipule de mieux identifier les zones 

humides et assurer la cohérence des diverses politiques et des financements publics. 

Dôautre part, dans ce contexte juridique et environnemental particulier, il est nécessaire que les 

zones humides soient identifiées et délimitées au niveau local, de façon à permettre une prise 

en compte de ces milieux ¨ lôamont de tout projet dôam®nagement, et une pr®servation ¨ long 

terme. 

Ainsi, pour faciliter la préservation des zones humides et leur int®gration dans les politiques de lôeau, 

de la biodiversit® et de lôam®nagement du territoire, la DREAL Picardie a lanc® une ®tude visant ¨ 

consolider la connaissance des secteurs potentiellement humides de la région selon les deux familles 

de crit¯res mises en avant par lôarr°t® du 24 juin 2008 modifi® - critères relatifs au sol et critères 

relatifs à la végétation.  

Dans la région Picardie 1 865 ha de zones humides ont ainsi été identifiées. Plus localement, le 

Syndicat dôAm®nagement et de Gestion des Eaux du Bassin Automne (SAGEBA) a r®alis® 

lôidentification et la cartographie des zones humides pr®sentes ¨ lô®chelle de son bassin. La 

cartographie de ces zones a ®t® approuv®e par la Commission Locale de lôEau du SAGE Automne 

lors de la séance plénière du 18 septembre 2015. Cette cartographie est annexée au projet de SAGE.  

 

Trois secteurs ont ®t® identifi®s au sein du bassin de lôAutomne, chacun pr®sentant des 

caractéristiques spécifiques : 

 LôAutomne aval avec une plaine alluviale assez large,  Á

 LôAutomne m®dian o½ les zones humides sont des corridors ®troits,  Á

 Les vallons adjacents encaissés au sein desquels la présence de zones humides est faible.  Á
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Carte 11 : Localisation des zones humides et des zones à dominante humide  
(sources : SAGEBA, 2015 et AESN, 2016)  
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 Les zones à dominante humide  2.4.2.
 

Compte tenu du patrimoine biologique remarquable véhiculé par les zones humides, ainsi que de leur 

rôle essentiel dans la gestion qualitative et quantitative de la ressource en eau, lôagence de lôeau 

Seine-Normandie a réalisé la cartographie des zones potentiellement humides au 1 / 50 000
ème

.  

Son but est ici dôidentifier les zones potentiellement humides afin de savoir où intervenir, et ceci en 

ad®quation avec lôenjeu de pr®servation et de restauration des zones humides d®fini dans le SDAGE 

du bassin de la Seine et des cours dôeau c¹tiers normands.  

La délimitation des zones humides a été réalisée par photo-interprétation en croisant des 

orthophotoplans avec dôautres sources dôinformations (p®rim¯tre de protection de zones naturelles, 

donn®es issues dôacteurs locaux, donn®es dôoccupation du sol et les crues d®cennales).  

Néanmoins, considérant les limites de la photo-interprétation et le fait que sans campagne de terrain 

ces zones humides ne peuvent être confirmées, il a été préféré le terme de « zones à dominantes 

humides ».  

 

 Sur le territoire de Rouville   2.4.3.
 

Le territoire communal se localise en extrémité sud du bassin de lôAutomne. Au sud dôun vallon 

adjacent encaiss® de lôAutomne, la rivi¯re Sainte-Marie.  

Aussi, aucune zone humide, ni même de zone potentiellement humide (zone à dominante humide) 

nôest pr®sente sur le territoire communal de Rouville.  

 

Ĕ Localis® entre le bassin versant de lõAutomne et celui de lõOurcq, la commune 
de Rouville ne présente aucune zone humide sur son territoire .  

Ĕ Aucune zone potentiellement humide nõa pu °tre identifi®e.  
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 2.5.
 

Les milieux naturels et leurs sensibilités observés sur le territoire de Rouville représentent à la fois des 

atouts et des faiblesses. Ils sont synthétisés dans le tableau ci-dessous. 

 Atout Faiblesse 

Patrimoine 
naturel 

règlementaire 
et 

dôinventaire 

+ Patrimoine naturel riche lié à la 

proximité du territoire au Bois du Roi 
via le Bois des Brais au sud ;  

+ 210 ha de milieux protégés via un 

outil de protection conventionnelle 
Natura 2000 ZPS et deux outils de 
protection par la maîtrise foncière 
ENS ;  

+ Des milieux dôint®r°t confirm®s par 

la présence de trois outils 
dôinventaire : une ZNIEFF de type 1, 
une ZNIEFF de type 2 et une ZICO ;  

- Des milieux menacés par des changements 

dôaffectation des sols (route structurante et 
LGV) entrainant une perte de cohérence 
spatiale ;  

 

Biodiversité 

+ Des espèces patrimoniales 

faunistique et floristique associées 
au bois ;  

+ Des bosquets et des haies, entre 

les cultures, supports de 
déplacement des espèces, 
notamment des grands 
mammifères ;  

+ Un axe d'échanges pour les 

oiseaux et les autres mammifères ;  

- Des espèces avifaunistiques motivant la 

ZPS associées aux lisières boisées (Buse 
variable ou lôEpervier d'Europe) et aux 
cultures (Busard cendré et Busard Saint-
Martin ;  

Continuité 
biologique 

+ Un patrimoine naturel forestier sur 

lequel peuvent sôappuyer des trames  
inter et intra-forestières ainsi que des 
continuités inter et intra landes ;  

+ Le SCoT du Pays de Valois 

recense un réservoir de biodiversité 
au sud et un corridor traversant la 
commune selon un axe nord ï sud 
pour relier le sud de Crépy-en-
Valois ;  

- Des continuités écologiques à préciser 

localement ;  

- Un SRCE non approuvé ; 

Zones 
humides 

+ Aucune zone humide nôest 

présente sur le territoire.  

 

 

Tableau 11 : Synthèse des enjeux sur les milieux naturels et leurs sensibilités 
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 3.

 

 3.1.
 

 Le Schéma Départemental des Carrières 3.1.1.
 
La loi du 4 janvier 1993, relative aux carrières, dispose qu'un Schéma Départemental des Carrières 
soit ®labor® et mis en îuvre dans chaque d®partement. Les proc®dures en ont ®t® pr®cis®es dans le 
décret n°94 - 603 du 11 juillet 1994. Le sch®ma d®partemental des carri¯res de lôOise a ®t® approuv® 
par le préfet en 2015.  
 
La mise en place de ce schéma est l'occasion de conduire une réflexion approfondie et prospective 
sur les carrières du département tant en ce qui concerne leur impact sur l'environnement qu'en ce qui 
concerne l'utilisation rationnelle et économe des matières premières. Il s'agit donc d'un document de 
référence, regroupant l'ensemble des données en relation avec l'activité d'extraction de matériaux de 
carrières.  
 
A partir de ces données, le schéma propose des orientations pour limiter l'impact des carrières sur 
l'environnement, tant au niveau de l'exploitation que de la remise en état. Il doit permettre à la 
commission départementale des carrières de se prononcer sur toute demande d'autorisation de 
carrières dans une cohérence d'ensemble de données économiques et environnementales.  
 
Depuis 1993, les carrières font partie des Installations Classées pour la Protection de 
lôEnvironnement. La r®glementation pr®voit, pendant et apr¯s lôexploitation, des dispositions pour 
préserver les intérêts li®s ¨ lôenvironnement. Elles doivent notamment effectuer une auto-surveillance 
de leurs rejets en eau et fournir des garanties financières pour la remise en état du site en fin 
dôexploitation. Les inspecteurs de la police des carri¯res contr¹lent la bonne application de cette 
réglementation.  
 
Le Minist¯re de lô®cologie souhaite une modification du code de lôenvironnement afin de cr®er des 

sch®mas r®gionaux des carri¯res permettant ®galement dôint®grer le volet ç granulats marins è pour 

les départements côtiers. Les schémas départementaux doivent donc évoluer vers un schéma 

r®gional ¨ lôhorizon 2013. 

 

 Sur le territoire communal de Rouville   3.1.2.
 

Trois types de matériaux peuvent être extraits du sous-sol du territoire communal de Rouville : 

ÁÁ  Les Sables de Beauchamp constituent la base des buttes témoins, ils recouvrent environ 

40% de la surface de la commune. Ils constituent une mati¯re premi¯re dôint®r°t pour la 

fabrication du verre, des moules de fonderiesé ils sont ®galement utilis®s dans les chantiers 

de BTP et dans les industries ayant recours à la silice ;  

ÁÁ  Des calcaires de Saint-Ouen recouvrent 40 % du territoire dans sa partie est. Ces calcaires 

sont concassés pour faire des granulats ou exploités comme pierre de taille, moellons ou pour 

lôempierrement ;  

ÁÁ  Des marnes et caillasses indifférenciées peuvent °tre utilis®es pour lôamendement des sols 

lîssiques qui ont tendance ¨ sôacidifier. Ils recouvrent les 20% du territoire restant dans son 

extrémité nord-ouest.  
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Carte 12 : Sch®ma des carri¯res de lôOise (source : DDT60)  
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Aucune carri¯re en activit® nôest pr®sente sur le territoire communal de Rouville. La plus proche est 
celle située au sud de la commune de Crépy-en-Valois et au nord de celle de Lévignen, dont le 
périmètre dôexploitation borde la limite est de la commune de Rouville. Cette carrière dénommée « la 
Pierre aux Corbeaux », est exploité par la société SIBELCO France depuis 2006 grâce à un arrêté 
pr®fectoral de lôOise le 18 janvier 2001. Y sont exploit®s des sables et des sablons.  
  
Aussi, une partie du territoire de Rouville est concernée par une servitude instaurée au titre du code 
minier : zone sp®ciale de recherche et dôexploitation de silice. Cette zone spéciale de carrières 
(ZSC) institu®e en application de lôart. L 321-1 du code minier (suite ¨ lôordonnance nÁ 2011-91 du 20 
janvier 2011 portant codification de la partie législative du code minier) a pour intérêt de faciliter la 
recherche et lôexploitation de certaines substances de carri¯res dôint®r°t ®conomique national ou 
régional insuffisamment accessibles. Ici Rouville, au même titre que treize autres communes dont 
Lévignen, Crépy-en-Valois et Auger-Saint-Vincent, est concernée par la Zone Silice Oise considérant 
une superficie de 11,45 km

2 
pour la recherche de sables siliceux. Sur le territoire de Rouville, ceci 

correspondrait à une extension de la carrière de « La Pierre aux Corbeaux è sur une surface dôenviron 
100 ha, dans la continuit® du p®rim¯tre dôexploitation existant, côest-à-dire ¨ lôest du territoire 
communal.  
 
Lôexploitation des carri¯res se traduit par des enjeux li®s au patrimoine environnemental, au cadre de 
vie et à la sécurité des habitants. Ceux-ci sont intégrés au sein du schéma des carrières qui présente 
trois zonages :  

ÁÁ  le zonage violet : lôexploitation est proscrite en raison de la pr®sence dôarr°t® minist®riel 
prot®geant le lit mineur des cours dôeau, de r®serve naturelle, de plan de pr®vention des 
risques dôinondation ou encore de p®rim¯tres de protection de captage dôeau potable ;  

ÁÁ  le zonage rouge : lôexploitation est ¨ ®viter car avec les connaissances et les techniques 
actuelles elle induirait un impact négatif non compensable. Il traduit des enjeux forts liés au 
patrimoine écologique qui ne bénéficie pas de protection réglementaire ;  

ÁÁ  le zonage jaune : lôexploitation requiert une vigilance particuli¯re. Son impact devra °tre 
évalué de manière approfondie par le carrier pétitionnaire afin de déterminer les conditions 
dôexploitation et de remise en ®tat adaptée.  

 
Sur la commune de Rouville cela se traduit par un zonage jaune sur une bonne moitié du territoire, au 
sein de laquelle lôexploitation des sous-sols requiert une vigilance particulière. Ce zonage correspond 
aux ZNIEFF de type 1 et de type 2 localisées sur le territoire.  
 

Ĕ Un territoire qui présent e une ressou rce en sable, en calca ire et en marne non 

exploitée.  

Ĕ Une servitude instaurée au titre du code minier pour la recherche de sables 

siliceux . 

Ĕ Une int®gration des enjeux de la pr®servation de lõenvironnement, de lõhabitat 
et du cadre de vie dans un zonage.  
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 3.2.
 

 Méthodologie 3.2.1.
 

Lôanalyse de lôoccupation du sol est effectu®e selon les cartographies Corine Land Cover. Les bases 

complètes CORINE Land Cover de 1990 et de 2000 ont été réalisées par photo-interprétation avec le 

seuil de 25 hectares pour chaque type de sol.  

La base des changements 1990-2000 a été produite par différence entre les deux bases avec le seuil 

de 5 hectares. La base CORINE Land Cover 2000, ensuite révisée, et la base des changements 

2000-2006 ont été produites simultanément par photo-interprétation. Puis la base CORINE Land 

Cover 2006 a été obtenue par addition de la base 2000 et la base des changements 2000 ï 2006, 

avec le seuil de 25 hectares. La base de données CORINE Land Cover 2012, dite CLC 2012, a été 

réalisée sur le même principe à partir de CLC 2006 révisée et de la base des changements 2006-

2012. 

 

Figure 7 : Définition de la base Corine Land Cover 2006  
(source : Guide dôutilisation Corine Land Cover France, 2009) 

 

 Sur le territoire communal de Rouville   3.2.2.
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Figure 8 : Graphique de lôoccupation des sols de la Commune de Rouville (source : CLC 2012) 
Selon la base Corine Land Cover 2012 produite par le Service de lôObservation et des Statistiques 
(SOeS), 460,6 ha des surfaces communales sont allouées à des cultures intensives, soit environ 66%.  

Au niveau du bourg de Rouville sont observables des parcelles identifiées comme des systèmes 
culturaux et parcellaires complexes. Celles-ci incluent les parcelles urbanisées du bourg ainsi que des 
parcelles agricoles sur une surface de 26,2 ha soit 3,7% du territoire. Ainsi, moins de 3,7% du 
territoire est artificialisé à proprement parlé.  

De plus, en lien avec la précision du CLC et de la limite communale utilis®e de lôIGN, diff®rente de 
limite communale du cadastre, des « artefacts » de la commune de Crépy-en-Valois peuvent être 
observés. Ainsi, une surface équivalente à 1,7 ha de tissu urbain discontinu est relevée. En accord 
avec la nomenclature de CLC, cette surface correspond à « des espaces structurés par des 
bâtiments. Les bâtiments, la voirie et les surfaces artificiellement recouvertes coexistent avec des 
surfaces végétalisées et du sol nu, qui occupent de manière discontinue des surfaces non 
négligeable è. De m°me une surface ®gale ¨ 0,8 ha dôextraction de mat®riaux du territoire est 
identifi®e via le CLC sur le territoire de Rouville alors quôaucune extraction nôest pr®sente sur le dit 
territoire. A noter que dans le cas où la limite communale du cadastre est recoupée au CLC, aucune 
extraction de mat®riaux nôappara´t sur le territoire de Rouville. 

Les surfaces du Bois des Brais sont bien retranscrites dans cette occupation des sols. Les forêts de 
feuillus et les forêts de conifères couvrent respectivement une surface de 207,8 ha et de 2,2 ha, 
surfaces en partie protégées par des outils règlementaires.   

Il est à noter que le système de représentation de Corine Land Cover ne prend pas en compte les 
espaces de moins de 25 hectares. CLC est adapté pour des analyses à petite échelle, à grande 
®chelle, telle que lô®chelle communale, une analyse plus fine doit °tre r®alis®e.  

La comparaison des évolutions des sols entre 1990 ï 2000, 2000 ï 2006 et 2006 - 2012 met en 

évidence les changements dôoccupation du sol de plus de 5 hectares qui ont ®t® cartographi®s.  

Aucune ®volution de lôaffectation des sols, sup®rieure ¨ 5 ha, nôest constat®e sur le territoire 

communal de Rouville. 

 

Ĕ Un territoire majoritairement agricole, 66% des sols sont de cette  nature . 

Ĕ Un espace forestier couvrant une sur face équivalente à 30% de la surface 

communale . 

Ĕ Un territoire peu urbanisé , moins de 3,7% de la surface communale .  

Ĕ Une évolution  de lõurbanisation non identifiée via CLC  car représentant des 

surfaces inférieures à 5 ha.  
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Carte 13 : Occupation du sol (Source : Corine Land Cover 2012) 
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 3.3.
 
Cette analyse porte sur la synthèse du rapport annuel du d®l®gataire du service dôadduction dôeau 
potable de 2017.  
 

 Organisation de la production et distribution de lôeau 3.3.1.
 

La production de lôeau potable et sa distribution, sur le territoire de la commune de Rouville sont 

gérées en régie par le Syndicat des eaux dôAuger-Saint-Vincent. Ce syndicat regroupe douze 

communes, dont celle de Rouville. Le contrat du service de lôeau potable est d®l®gu® ¨ la SAUR dans 

le cadre dôune d®l®gation de service publique. Signé le 1
er

 août 2016 ce contrat arrivera à échéance le 

31 juillet 2028.  

 

 Origine de lôeau 3.3.2.
 

Lôeau potable distribu®e sur lôensemble des douze communes du Syndicat des eaux  

dôAuger-Saint-Vincent, dont Rouville est adhérente, provient de quatre points de captage présents sur 

le territoire communal dôAuger-Saint-Vincent. Localisés au lieu-dit des « Plantations » ces quatre 

forages sôalimentent dans la nappe de lôEoc¯ne du Valois.  

 

Le territoire dispose également de deux ouvrages de stockage dôune capacit® totale de 750 m
3
, 

correspondant ¨ une journ®e dôautonomie.  
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 Protection de la ressource  3.3.3.

Périmètres de protection  

 

Carte 14 : Localisation du point de captage dôeau potable ainsi que des p®rim¯tres de protection 
associés sur le territoire communal de Rouville (source : DDT60, 2017) 

Afin dôassurer la pr®servation de la ressource et garantir lôalimentation en eau potable de la population 

des p®rim¯tres de protection de captage sont ®tablis autour des sites de captages dôeau. Lôobjectif est 

de réduire les risques de pollutions ponctuelles et accidentelles de la ressource sur ces points précis. 

Le code de la santé publique définit les périmètres de protection de captage dans son article L-1321-

2. Ces périmètres ont ®t® rendus obligatoires pour tous les ouvrages de pr®l¯vement dôeau 

dôalimentation depuis la loi sur lôeau du 03 janvier 1992.  

Cette protection pr®sente trois niveaux ®tablis ¨ partir dô®tudes r®alis®es par des hydrog®ologues 

agr®®s en mati¯re dôhygi¯ne publique : 

ÁÁ  Le périmètre immédiat : site de captage clôturé (sauf dérogation) appartenant à une 
collectivité publique, dans la majorité des cas. Toutes les activités y sont interdites hormis 
celles relatives ¨ lôexploitation et ¨ lôentretien de lôouvrage de pr®l¯vement de lôeau et au 
périmètre lui-m°me. Son objectif est dôemp°cher la d®t®rioration des ouvrages et dôéviter le 
déversement de substances polluantes à proximité immédiate du captage. 

ÁÁ  Le périmètre rapproché : secteur plus vaste (en général quelques hectares) pour lequel 
toute activité susceptible de provoquer une pollution y est interdite ou est soumise à 
prescription particuli¯re (construction, d®p¹ts, rejets é). Son objectif est de pr®venir la 
migration des polluants vers lôouvrage de captage. 

ÁÁ  Le périmètre éloigné : facultatif, ce périmètre est créé si certaines activités sont susceptibles 
dô°tre ¨ lôorigine de pollutions importantes. Ce secteur correspond généralement à la zone 
dôalimentation du point de captage, voire ¨ lôensemble du bassin versant. 

 

Lôarr°t® pr®fectoral dôautorisation de pr®l¯vement et dôinstitution des p®rim¯tres de protection fixe les 

servitudes de protection opposables aux tiers par d®claration dôutilit® publique (DUP). 










































































































































































































